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1. INTRODUCTION 

Le présent dossier est une étude pédologique réalisée dans Ie 
cadre de 1'Etude dé la Cuvette de Cascas a effectuer par 
1'Université Agronomique de Wageningen, Pays-Bas. 

Le but de cette Etude est d'examiner les possibilités d'un 
aménagment hydro-agricole de la cuvette de Cascas (500 ha 
environ) située non loin de Cascas. Le village de Cascas se 
trouve dans 1'lie a Morphil dans le département de Podor au bord 
du fleuve Senegal (voir figure 1). 

L'étude a été concentrée essentiellement sur les cuvettes. de 
décantation (voir figure 2) . 

L'étude pédologique a été initiée par un expert pédologue expatrié 
(L. TOÜBER) au mois de Juillet 1986 et réalisée en Aoüt et 
Septembre 1986 par un ingénieur pédologue expatrié (A. LORKEERS) 
pour les cuvette au Sud-Est de Cascas, è savoir : Moutoul, Fidio-
Veli, Daniala, Kunadi et Manga. Dans une deuxième étape, aux mois 
de Juin et Juillet 1987, les cuvettes situées au Sud et Sud-Ouest 
de Cascas ont été étudiées par une équipe d'Ingénieurs pédologues 
de la SAED (A. M. DIALLO et I. DIEME) et de l'Université 
Agronomique de Wageningen (A. LORKEERS). Il s'agit des cuvettes de 
Diogde, Lédé, Gilngol, Sagana et Bogué Dow. 

Ces études ont permis : 

- L'elaboration d'une carte Pédo-géomorphologique è 
l'échelle 1/10.000. 

- L'evaluation des Terres. 

- L'établissement des cartes d'aptitudes culturales. 
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2. LE MILIEU NATUREL ET SON INFLUENCE SUR LA PEDOGENESE 

2.1. Introduction 

La géomorphologie, la topographie et 1'hydrologie du Fleuve qui 
sont liées, constituent des facteurs essentiels de la 
différenciation des sols dans la vaïlée du Fleuve Senegal. Elles 
conditionnent la durée de l'inondation par lés crues annuelles et 
les propriétés '.physiques des sols, qui déterminent leur 
granulomêtrie. Les autres facteurs de formation du sol sont d'une 
moindre importance : '•--''. 

Climat 

- La sécheresse limite toute activité biológique importante 
dans les terrains non inondés. 

- Les hautes temperatures favorisent la mineralisation de la 
matière organique 

- Les fortes pluies d'hivernage sont érosives , done interviennent 
dans la morphogénèse 

- Les vents sont érosifs ; ils provoquent-le déplacement des 
particules solides et la formation des dunes: 

Roches-meres * 

- Lés j roches-mères sont toutes des roches alluviales meubles qui 
ne différent que par leur granulomêtrie. 

.' • < . . > 

„ - « , ' • • 

Temps . -

- Les dépóts alluviaux de -la zone étudiée datent du 
Nouackchottien (5.500 ans BP) et après.1: 

•• s 

: - -. J 

Vegetation ' 

- Son -r61e positif sur Ie sol est minime en raison de sa faible 
densité (fourniture de matière organique et protection anti-
érosive). 

Influence Humaine 
ê 

- Les types traditionnels d'utilisation de terres sont tres 
extensifs et n'ont qu'un role moindre sur la différenciation. 
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2.2. Geologie et Géomorphologie 

(Source : Sédagri/FAO, 16) ' : _ " . , 

La formation dé la vallée du Senegal a commence au_ début du 
quaternaire (environ 2,5 millions ans BP).avêc l'entaille des 
sediments tertiaires du continental terminal (Ie Plateau du 
F e r l o ) . • ',. 
Les variations du climat et les oscillations du niveau marin 
pendant lè quaternaire oht provoqué plusieurs ^phases • de 
creusement fluviatile et de sedimentation alluviale,• marine _ ou 
éolienne. . , ' . • , 
Les principales phases seront discutées ci-dessous. 

Quaternaire ancien et moyen (environ 2,5 millions è 25.000 ans 
B P ) . , - • • - . •- - :• ' , - • . " 

1 * ~ t n - • . " " " . 

Formation des glacis et terrasses ,graveleuses Ie long des 
bordures de la vallée. Ce sont les témoins d'enfoncement dans les 
couches sédimentaires du tertiare du continental terminal. •• • 

Qgolien' (environ 20.000 è. 15.000 ans BP) 

Formation des dunes rouges et de la terrasse du premier remblai. 
C'est une période aride au cours de la dernière grande regression 
marine. 'Constitution des grands alignements de dunes longitudi-
nales faconnées par les alizés continentaux (direction NE-SW). 
Ces grands cordons de dunes ont barre la vallée du Senegal.-

Plusieurs témoins de ces dimes existent encore entre Podor et 
Kaedi'. Le fleuve avait done un écoulement tirès faible et ne 
transportait plus que des elements fins. Il abandonnait en amont 
des barrages dunaires,'toute sa charge solide,lconstituant ainsi 
le premier remblai'. 

Nouakchottien (environ 5.500 ans BP). 

Formation de la terrasse marine et de la terrasse du deuxième 
remblai.' ''-....' ' ' * • 
C'est la dernière transgression marine.ri Durant la transgression, 
morale les eaux marines avancaient jusqu'è Bogué. Comme le niveau 
de la mer est 'remontée progressivement, le fleuve a alluvioné et; 

construit la terrasse du deuxième remblai. 

Post Nouakchottien (environ 5.500 è 2.000 ans BP) , . _, 

Le Fleuve Senegal a construit des bourrelets de berges dont les 
parties hautes sont maintenant insubmersibles. Ces hautes leyées 
fluviales sont constituées de sable, sable limoneux et iimon 
sableux. -Les bourrelets de berges étant trop hauts, les eaux, 
d'inondation du lit majeur passèrent de plus en,plus au-dessus 
des ensellements"desrlevées ou è travers de petites brêches '̂  
qu'elles elargirent rapidemerit en donnant naissance a des petits 
défluents. Ceux-ci abandonnèrent leur charge solide en débouchant 
dans les cuvettes. lis se ramifièrent de plus en plus au fil des 
années" et ainsi se construisirent d'innombrables deltas de 
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ruptures, qui flanquent les bourrelets de berges. lis délimitent 
des cuvettes argileuses. 
L'ensemble de ce système de hautes levées avec les deltas de 
rupture de levées occupe souvent la majeur partie de la vallée du 
Senegal. La sedimentation était done tres importante. Ce matériau 
semble* provenir surtout de 1'érosion des terrasses du premier et 
du deuxième remblai. 
Ces hautes levées et deltas de rupture de levées constituent 
maintenant un trait majeur du paysage. La plupart des villages y 
sont construits. 
Vers la fin de cette importante période d'alluvionnement, Ie 
fleuve décrivait déjè des méandres encore visibles actuellement. 
La deffluence d'une partie des eaux du fleuve lors d'une tres 
forte crue semble être è 1'origine de la formation du Doué. 

Epoque^ Subactuelle et actuelle (2.000 ans BP jusqu'è présent) 

Les parties hautes des levées ont cessé d'etre inondées par la 
crue, probablement è cause d'une diminution du débit, consécutif 
è 1'asséchement du climat, et d'un léger exhaussement des 
terrains par soulèvement épirogenique. L'edification de ce grand 
sytème de levées s'est alors arrêtée. Par contre, les eaux du 
fleuve sapent les bourrelets de berges è la montée de la crue dès 
que l'une des rives est légèrement concave entrainant les sables 
fins et limons. Ces matériaux sont déposés è une distance tres 
courte souvent devant la berge convexe de la prochaine boucle ou 
Ie courant ralentit. Ainsi, se sont formés aux cours des deux 
derniers millénaires des faisceaux de levées subactuelles et 
actuelles s'alignant' è 1'intérieur des boucles de méandres. Leurs 
matériaux ressemblent è celui des levées plus anciennes puisqu'il 
prövTent de leur rémaniément. Ils sont généralement plus petites 
et présentent des formes plus fraiches que les hautes levées. La 
vallée présente done un relief complexe. 

L'inondation s'effectue par les brêches des deltas de ruptures, 
les marigots, et les terrains bas (cuvettes de décantation) sont 
progessivement submerges. Les eaux plus ou moins stagnantes se 
décantent alors ; lèurs elements en suspension et en solution se 
sédimentent peu è peu. Le niveau des eaux baisse progressivement 
par evaporation ou par vidange au cours de la décrue, une autre 
partie s'infiltre. 
L'eau stagne beaucoup plus longtemps dans certaines parties des 
cuvettes plus basses et/ou mal vidangées. Elle disparait surtout 
par evaporation au cours de la saison séche. 

La principale consequence de l'inondation annuelle pour la pédo-
génese est que 1'eau qui s'infiltre, provoque un engorgement des 
terres, dont la derisité apparente est actuellement élevée. En 
plus, 1'hydromorphosè produit une certaine cimentation des 
matériaux qui deviennent durs (en raison de la presence de fer, 
de Maganése, etc.) en saison séche. 
Une autre consequence, d'ordre chimique, est la carence en azote 
assimilable. Les conditons réductrices provoquées par la 
submersion, facilitent le lessivage de 1'azote. 
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2.3. Hydrologie 

A Bakel, le niveau du fleuve monte rapidement en Juillet - Aoüt. 
Le maximum de la crue annuelle y est atteint en Septembre. Puis 
la propagation de la crue se ralentit vers l'aval è cause de 
1'inondation de la vallée alluviale. Le maximum arrive è Podor 
vers la mi-Octobre "et è Saint-Louis en début Novembre. 
Le graphique des hauteurs de crues è Podor montre que 1'ampleur 
des hautes eaux varie d'une année ~â  1' autre en' fonction des 
pluies tombées sur le haut bassin. Les variations des debits 
maximum sont done considerables. 

A Bakel, la crue médiane est de 4500 m3/s alors que la crue 
centenaire atteindrait 10.000 m3/s ; le débit maximal le plus 
faible a étè de 1040 m3/s en 1913. 
La décrue commence dès que les pluies diminuent et les basses 
eaux vont de Décembre a Juin. De nombreux bancs de "sable et de 
seuiT rocheux apparaissent alors dans le lit du Senegal en amont 
de Podor. . . . 

. • i 

A l'étiage," vers la mi-Juin; le débit n'est que de 10 m3/s. Lés 
eaux marines remontent progressivement dans le lit fluvial en 
période de basses eaux. C'est pourquoi les eaux deviennent salées 
^dans le Delta. Une année sur deux ellès atteignent Dagaha. Avec 
la realisation>du'barrage deDiama, 1'intrusion d'eau-salée sera 
a r r ê t é e . - ' " " ' 

Le débit moyen annuel (module) du Senegal est de 732 m3/s a Bakel 
sur une période de"-64 ans. Les variations interanuelles sont tres 
grandes (1247 m3/s en 1924 contre 219 m3/s en 1984). De 1968 è 
1984, le fleuve a connu une série d'années tres déficitaires, 
liées è la diminution des pluies dans le haut bassin qui 
correspond è la période de sécheresse dans le Sahel. 

2.4. Climat' 

- Pluviomètrie 

La cuvette de Cascas se situe dans une zone dont le climat est du 
type sahelien. En moyenne, la hauteur de pluie est tres faible. 
L'année est divisée en deux saisons tres contrastées par la 
caractèristique pluviométrique : la saison séche de Novembre è 
Juin et l'hivernage de Juillet è Octobre (voir tableau 1). 

s 
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Tableau 1 : Pluviométrie (mm) Station Kaédi et Matam 

Station Période 
Total 
Moyenne Minimum , Maximum 

Kaedi 1951-1980 .333 130 545 

Bogué 1951-1980 302 116 . 552 

Moyennes Mensuelles 

J F M A M J J A S O N D 

K. - 1 3 0 0 1 22 78 129 79 ; 18- 2 0 

B. 1 2 0 0 0 19 61 113 81 23 o 0 

Ces caractères rigoureux s'expliquent par la domination de 
l'alizé continental (harmattan) pendant neuf mois, ..tandisque la 
mousson qui parvient sur la region est peu épaisse. . >L 

Le climat se caractérise par une grande variabilité des 
precipitations d'une année è l'autre (voir tableau 2). 

Tableau 2 : Pluviométrie Station Podór (1957-1986) 

J F M A M J J A S O N D moy.ann. 

max* 10 26 7 3 2 42 140 291 182 103 2 15 431 
moy 1 2.0 0 0 11 43 82 73 14 0 1 ' 227 
min* 0 0 0 0 0 0 0 18 2 0 0 0 66 

* Maximum absolu -
* Minimum absolu 
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La phase de sécheresse qui a frappe Ie pays entre 1968 et 1982 a 
souligné la sévérité de 1'irrégularité des pluies par ses 
consequences dramatiques sur l'équilibre écologique. 

Les principaux caractères de 1'irrégularité sont que la période 
de precipitations est tres limitée dans l'années (96 % - 98 % des 
pluies tombant de Juin è Octobre) et qu'elles tombent sous forme 
d'averses souvent tres locales. Ces pluies sont érosives et 
provoquent souvent des ruissellements et des ravinements, surtout 
en début de saison pluvieuse ou Ie sol se tróuve couvert d'un 
tapis herbacé, tres désséché ou complètement nu. 

i 

La moyenne maximum de temperature è Matam est 37 °C et Ie minimum 
est de 22 °C. A Podor respectivement 36 °C et 21 °C (voir Tableau 

Tableau 3 : Temperatures en °C (1939-1957) 

S t a t i o n J F M A M J J A S O N D T o t a l 

Matam / 

moy. max. 32 36 39 41 43 41 36 34 34. 38 ,37 33, 37 
moy. min. 15 17 19 23 26 27 26 -25 24- 24 20 19 22 
moy. 23 27 29 32 35 34 31 30 29 31 28 26 30 

Podor 
-j t 

... 
, . \.f «; „• 

~ : 

moy. max. 30 34 35 39 41 41 37. 37 37 38 35 31 36 
moy. min. 15 17 18 21 23 24 25 ,25 25 24 .2 Or ̂ 16 * 21 
moy. 22 25 27 30 32 33 31 ,31 31 31 .28 23. i 29 

Comparées aux precipitations, •1'.existence d'un léger .fléchisse-
ment de la temperature au début de la.saison des -pluies est 
visible (voir fig. 3) . > _; , .x .....:-.>.;••»>. 

u • * • . - .-. i. j - t 
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25 "C 

PODOR 

I0ö m/m 100 m/m 

25"C 

S - O N D J F M A M J J A S O N D J F M A M J J A 

Figure 3 : Ombrothermiques de Gaussen 

Les vents sont erosifs et ils provoquent Ie deplacement des 
particules solides et la formation des dunes et buttes de sable 
fin. 

2.5. Utilisation de Terre 

Les-^trois principaux systèmes traditionnels de 1'agriculture dans 
la vallée du Fleuve Senegal sont : 

1) Walo ou la culture de décrue, 
2) Falö "ou*-la culture sur les berges dü,fleuve et des marigots, 
3) Dieri ou la culture de pluie. :' 

ad 1) La culture de décrue. 
Durant la première partie de la saison séche, è partir de 

1 -, Novembre,1 la décrue libère une partie des terres argileuses 
engorgées d*eau (cuvettes de décantation). Sorgho et niébé 
sont ensemencés et grSce aux ressources en eau emmagasinées 
par Ie sol durant la crue, ils peuvent se développer. 

ad 2) La culture sur des berges du fleuve et des marigots. Au 
moment oü l'eau de crue commence è se retirer, les 
berges sont ensemencées de petites parcelles de maïs, 
tomates, oignons, meions. 

ad 3) La culture de pluie 
Durant 1'hivernage, dans les depressions oü l'eau de pluie 
s'accumule, sont ensemencés les champs de Dieri avec petit 
mil et melon. 

m 
m 
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Depuis 10 ans, un quatrième système d'agriculture a été ajouté, è 
savoir 1'agriculture irriguée. La principale manifestation sur 
l'Ile è Morphil est Ie Périmètre Irrigué Villageois (PIV). Une 
autre forme est Ie maraichage. 

Les autres systèmes de production importants dans la vallée du 
Fleuve Senegal sont l'élevage et la pêche. 
On peut opposer deux technique d'élevage traditionnels : 

- L'élevage pastoral, fondé sur la transhumance est pratique par 
des pasteurs specialises (les Peulh). Il consiste en une 
migration saisonnière qui comprend deux phases : 

a) En saison des pluies, les troupeaux se dispersent è 
travers Ie Diéri (Ie Ferlo). 

b) En saison séche, les troupeaux se déplacent vers la 
vallée du Fleuve ou les champs de la culture de pluie 
et plus tard les champs de Walo leur offre les 
paturages des jachères. 

- L'élevage sedentaire, dont s'occupent les agriculteurs. 

La pêche continentale a lieu dans les cuvettes de décantation 
pendant la crue et décrue et dans Ie lit mineur du fleuve 
(pêcheurs Soubalbé). 

2.6. Vegetation 

La zone biographique est Ie domaine sahélien. Les arbres et 
arbustes épineux y dominent : parmi eux, les Acacias qui 
caractèrisent ce domaine. 

La repartition des espéces végétales dans Ie secteur étudié est 
étroitement liée aux diverses zones distinguées en fonction de la 
durée de 1'inondation, done des unites géomorphologiques. 

On distingue ainsi : 

- Zones jamais inondées : 
* Balanites aegyptiacia (arbre) 
* Ziziphus mauritania (arbre) 
* Acacia seyal (arbre) 

- Zones rarement inondées : 
* Indigoféra oblongifolia (arbuste) 

- Zone souvent inondées : 
* Acacia nilotica (arbre, peu développé) 
* Heliotropium ovalifolium (herbe). 

La densité de vegetation est en general tres faible. 
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3. METHODOLOGIE 

3.1. La Carte de Photo-interprétation 

La recherche pédologique a été basée sur une interpretation des 
photos aériennes qui présente la repartition des . elements 
physiographiqués du paysage. 
Au début de 1'étude, une carte de photo-interprétation a été 
compilée sur une carte topographique, échelle 1/25.000, au moyen 
des photos aériennes, OMVS, 10 Janvier 1980, roll 507, line 25A. 
No. 501456, échelle 1/50.000, par L. Touber. 
Une nouvelle prise de vue aérienne è l'échelle 1/20.000 est faite 
dans Ie mois de Décembre 1986 : ligne 9, No. 460 è 463 ; ligne 
10, No.492 è 496. 

Les unites discernées sur la carte de photo-interprétation ont 
été adaptées è celles de la publication de la FAO (1973), mais 
plus "specifiées et détaillées. Bien que cette publication-: soit 
tres valable et informative, ca n'est qu'au niveau du lit majeur 
du Fleuve Senegal en general. 

3.2. Les Observations sur Ie Terrain 
. .'. / 

Les observations sur Ie terrain ont été basées sur les unites 
identifiées sur la carte de photointerprétation. Elles ont porté 
essentiellement sur les caractéristiques de la surface, la 
vegetation, 1'utilisation des terres, les profils et les 
sondages. 302 points d'observations ont été realises sur une 
superficie totale d'environ 1700 ha soit 1 observation par 5,6 
ha. Cette densité permet de dresser une carte k l'échelle 
1/10.000. 
85 profils de 1,5 m ont été creusés et décrits suivant les 
instructions de "Directives pour la description des sols" FAO 
(6) . 
153 échantillons ont été prélevées de 54 profils suivant . les 
horizons et analyses au laboratoire pédologique de la SAED è 
ROSS-BETHIO. 
217 Sondages è la tarière ont été realises sur des profondeurs 
variables allant de 40"cm è 2 m. 
A chaque sondage, les observations suivantes ont été faites :-

- Couleur (sec et humidë) „ ' 
- TSches (quantité et contraste) 
- Concretions (type et quantité) 

r - Texture ' ' J • 
- Compacité et consistance 
- Effervescence (reaction avec HC1) 
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Régulièrement des échantillons pour la determination de la 
Conductivité Electrique (CE) et l'acidité (pH) ont été prrs et 
determines sur place. 
En fin 6 tests de perméabilité (methode Hooghoudt-inverse) ont 
été executes. Par suite des nombreuses fissures, même dans les 
sols avec une teneur en argile basse, les tests ont été fait sur 
les sols les plus;légers (sans fentes) : unites cartographiques 
D,F et' P. Puisquê les sols sont tres instables, c'était presque 
impossible d'obtenir une valeur stable pour lâ  perméabilité è 
cause de - l'éboulement du trou. Les données li'ont done aucune 
valeur et ne sont pas utilisées. 

3.3. Les Analyses de Laboratoire 

Les échantillons (153 sur 54 profils) ont été analyses par Ie 
laboratoire pédologique de la SAED è Ross Bethio. Les analyses 
suivantes ont été effectuées : ' ~ • 

- Granulomètrie (153 x) 
- pH H20 et pH KCI 1/2,5 (153 x) 
- Conductivité Electrique 1/5 (102 x) 
- Matière organique (97 x) 
- Phosphore assimilable (97 x) 
- Bases échangeables (153 x) 

'v- - Capacité d'échange (153 x) - • ... 
- Densité apparente (65 x) . 

.: - Azote total (147 x) 

Les methodes d'analyses utilisées au laboratoire sont décrites 
dans. 1' Annexe 2. 

3.4. La Légende 

La légende de la carte pédologique est fondée sur Ie principe 
qu'une relation étroite et indissociable existe entre la 
morphogénèse et la pédogénèse (voir chapitre 2.1). Le résultat 
est une carte pédo-géomorphologique avec légende détaillée, 
montrant les elements qui sont importants pour les types 
d'utilisation dè terre prévus. 
En premier niveau des unites géomorphologiques principales ont 
été isolées comme suit : 

1. Delta de rupture de levée 
2. Faisceaux de levées anciennes 
3. Petite levée 
4. Cuvette de décantation 
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On s'en rend compte que No. 1, avec une Jtopographie haute, 
accompagne des sediments moyens è grossiers, et No. 4, avec une 
topographie basse, accompagne des sediments fins è tres fins. 

En deuxième et troisième niveau, è 1'intérieur des unites 
géomorphologiques principales, des sous-unités morphologiques ont 
été définies. Dans Ie cas d'association faisceaux de ' levées 
anciennes, i l n ' y a pas de division de 1'unité géomorphologique. 
Dans les autres cas, les unites géomorphologiques ont été 
divisées suivant leur altitude relative et leur texture. 

Les elements pédologiques ont été décrits comme suit : • ••'•> '- > 

- Texture ~> ' • ' 1 

Les textures ont été regroupées en textures simplifiées du 
triangle textural. Ainsi, quatre groupes-ont'été ressortis : 

Texture Simplifiée Texture 

Grossière Sable limoneux et limon sableux 

Moyenne Limon, limon argilo-sableux,- limon 
fin et limon tres fin ' 

Fine Limon argileux, limon argileux fin 
et argile sableuse 

Tres fine >- Argile, Argile fine et Argile 
limoneuse 

- Drainage, couleurs et tiches, concretions, structure, salinité, 
caractéristiques de la surface, micro-meso relief et pente ont 
été décrits selon''Directives pour la description des sols' 
(6) . u . . -

- Classification selon Ie FAO-UNESCO,' 'Soil-map of the world,' •-•'" 
légende (9) et selon la classification francaise CPCS (4) ** 
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4. DESCRIPTION DES UNITES PEDO-GEOMORPHOLOGIQUES 

,4.1.. Introduction 

La description des unites diverses comprend les aspects suivants : 

- Unite géomorphologique 
- Inondation - •• 
- Vegetation et utilisation de terre 
- Caractéristiques de la surface 
- Texture 
- Matière organique et phosphore assimilable.de 1"horizon supérieur 
- pH eau et salinité 
- Capacité d'échange et taux de saturation 
- Densité apparente 
- Drainage, couleurs, tSches, concretions et structure 
- Brèves considerations agronomiques : Signification des chiffres 
-- entre parentheses : - . . . . . . 

(1) Correspond a une limitation tres forte 
(2) " " " " forte 
(3) - " " " "... moyenne 
(voir aussi par. 5.3. Tableau 5). 

-_ Classification (CPCS et FAO) et nom vernaculaire 
- Profil-types. 

Quelques caractéristiques générales "qui concernent toutes 
les unites : 

• - • . • • V . i , _ 

Les matières organiques se répartissent , en. •fonction de la 
profondeur, . les teneurs les plus fortes étant en surface ; elles 
diminuent dans les horizons sous-jacents. 
L'.utilisation des terres comme paturage concerne toutes les 
unites, sauf unite C4, qui fonctionne comme point d'eau pour le 
bétail. 

i 

Tous les sols sont instables et il n*y a pas d'effervescence 
(presence de carbonate de calcium) sauf en cas de presence de 
concretions calcaires. 
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4.2. Les Unites Pédo-Géomorphologiques 

Les unites cartographiques sont : 

Unité D : delta de rupture de levées avec mares et petites cuvettes 
Dl : texture grossière 
D2 : textureimoyenne 
D3 : texture:fine 

Unité F faisceaux de levées anciennes (association) 

\ 

Unité P : Petites levées 
Pi : texture grossière " ^ 
P2 : texture.moyenne i 
P3 : texture fine 

* 
Unité PC : Zone de transition 
Unité C : Cuvette de décantation 

Cl : partie'haute ' ' . 
C2 :. partie moyenne et basse 

C3 et C4 : fond de la cuvette, longtemps inondé 
CS : Salin. 

La figure 4 donhe un apercu schêmatique des unites les plus 
importantes. 

\ . • y 

Unité D. DELTA DE RUPTURE DE-LEVEE AVEC MARES ET PETITES CUVETTES 

Transition entre les hautes • levées et. ies * cuvettes de 
décantation. Cette unité a beaucoup de parties déprimées : les 
petites mares et cuvettes isolées oü 1'eau de pluie s'accumule. 
Ces depressions portent1 une vegetation arbustive d'Indigoféra 
oblogifolia et quelques fois d'Acacia nilotica. L'accumulation de 
l'eau de pluie permet ici la culture pluviale de mil, haricots 
(niébé), melon, etc.. Hors de cette depression les sols sont 
partiellement nus• avec une couche superficielle encroutée. 
Probablement, cette couche est provoquée par une teneur en limon 
tres fin élévée. Partiellement, les sols sont couverts par de 
dunes et' de grandes buttes de sables fin d'apport éolien. Les 
buttes ont un tapis vegetal de Bruyère. 

Dl - Delta de rupture, texture grossière 

C'est la partie la plus haute du delta de rupture située 
essentiellement au Nord des cuvettes. 
L'état de surface est caractérisé par la presence de dunes de 
sable éolien. Les dunes atteignent sur cette unité les dimensions 
les plus importantes. Le couvert vegetal est compose d'Indigoféra 
oblongifolia dans les parties déprimées, Bruyère, Balanites 
aegyptiaca rares et Acacia nilotica rares aussi. 

La texture dominante sur tout le profil est la texture moyenne è 
grossière. 
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